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De Lisbonne l e ij. M ars.

es Seigneurs 8c autres 
p trfonnes Seculieres, 
qui font encore 
emprifonne's ou aux 
a r r e ts ,  recevront 
leu r Sentence dans 
•le courant de cette  
fem aine. On pre'- 

. tend favoir, qu ’ils 
feront ex iles  dans les parties les plus 
eloignees de n ó tre  Ame.rique. On a 
b a ti 8e on continu e de b atir des prifons 
dans le Chateatuau F o r t de la Jonqueira  
Sc a la T o u r de S- J u litn .  Ces prifons 
r fo n t que 4 . pieds de largeur Sc autant 
de longueur. L ’epaiffcur des m urailles 
eft de 6 . pieds. T o u t le jou r, qui y per- 
cera , cntrera par un trou ou une lucarne, 
faite dans le to it , &  qui fait le nom bre 
des m alheureux crim inels deftines a y 
palfer le refte dc leurs jours?"

De Korne le 24-. Mars.- 
On ne parle plus de PromoGon dans 

Ie Sacre College ,  Sc les affaires du Por­

tugal fem blent abforber toutes les autres.
Sa Saintete vient d’envoyer a chacun 

des Cardinaux un gros Paquet cachetre 
du cachet du St.. O ffice, pour tra iter au 
prem ier C onfifto ire, qui fe tiendra Ie z . 
du m ois prochain , les m atieres, que ces 
antm es paquets contiennent. On cro it , 
qu ’i I y e it  queftion des affaires de confe- 
quence.

De Paris le 23. M ars.
J l  n ’y a plus a douter du vo'iage, que 

le R o i a rtfo lu  de faire a Lyon au com - 
m cneem ent du m ois de M ai prochain , 
pour s’aboucher avec le R o i des Deux- 
biciles 8c le R oi de Sardaigne. U n D e - 
tachem ent de 1 5 hom m es,des dix C om - 
pagnies reftantes des Gardes Franęoises 
8c S u iJ J e s , a r<xu ordre de fe ten ir p r ę ta  
m archcr pour preceder Sa M ajeftć : Les 
autres Compagnies de ces Gardes doi- 
v-ent prendre la route de St. Omer. ,

Le R o y  a donnę le R eg im en t de 
iBentbeim au Frince d 'Antbalt fi.tken; 
celu i de Ftenne au M arquis de Damas' 
Sc ce lu i de Datnpierre au M arqqis. d?



Efpincbal,  M a jo r  du R e g im e n t  Royal 
RouJJillon,  Cavallerie,

M .  le C o m te  de Broglie, ci-devant 
Ambafladeur en Pologne, epoufa l e 2 i .  
M adelle  de Montmorenci,  F ilie  du feu 
Frince de Montmorenci.

On trouve dans la G azette  de France 
du Jour les deux A rtic les  fuivans.

i. Extrait d'une Lettre de C adix ,  
du ę. M ars.

L e  Sr, Nicolas N cueu. Capitaine de la 
Barque Franęoife le S. Jaques , arriva 
hier ic y .  Il a declare', q u ’ il etoit  parti 
le  20. Janvier dernier du F ort  S. Bierne 
de la Martinique, &  il nous a appris Ies 
details fuivans au fujet de la defcente 
des Anglois. L eu r  Eicadre, com m an- 
de'e par le Sr. Moore, C h e f  d ’ Efcadre, 
fe prefenta le  16. du m e m e  m ois devant 
le  F o rt  R o ia l .  Elle debarqua a la poin­
tę des ATeg? er cinq mille hom m es, avec 
de 1’ Arti l lerie  &  des chevaux de trait, 
p o u r  la tranfporter devant le F o rt .  Les 
T ro u p e s  &  les habitans du Pays prirent 
a u ff itót  les armes, pour s ’oppoler a u x  
Anglois. On fe hata d ’e'tablir une bat- 
terie de quatre pieces de canon fur une 
h auteur, qui com m andoit le polte oc-  
cupe par les Ennemis. L e  feu de cet­
te  batterie, joint a celui des canons du 
F o r t ,  occafionna un fi - grand defordre 
parm i Ies Anglois,ąuy\\s furent contraints 
de fe rembarquer le m e m e  jour. Ils  ont 
abandonne en fe retirant deux canons de 
gros calibre, &  ils ont perdu fix cents 
cinquante hommes tues, blefses ou pri­
fonniers. U n  O ffic itr  de diftinfilion a 
e te  trouve' parmi les derniers. Apres le 
rem barquement, 1’ Efcadre Anglaise alla 
m o u .l le r  devant le F o rt  S. Pierre. Elle 
canonna quelque tem s fans effet une pe- 
t ite  batt rie, qui eft au Nord de la Flace, 
&  Elle fe retira bientót apres pour faire 
voile  vers la Guadeloupe.
Extrait d^une Lettre ecrite r/’Amfterdam.

L es Anglois o n t to ta len .en t inanque'

leur  entreprile contrę la Martinique, 
L eu rs  Vaifleaux y  ont e'te fort tnaltrai- 
tes. l is  ont eu peine a fe rembarquer, 8c 
n ’ont ose executer leur rem barquem ent 
que de n uit .  Ils  n ’ont pas envahi la 
Guadeloupe, com m e 011 le debite. T o u s  

leurs fonds baifilnt en AngLterre confi- 
d.rablement.

De Londres le 27. Mars.
Jl y  a un Projet fur le tapis, pour 

tenter de nouveau un paflage par le N ord  
Oueft, afin d ’abreger le V0 iage des Indes 
Orientales, pour lequel le G ouvernement 
a afligne une Recom penfe de 20. m ille  
Livres Sterling. Ce Projet a ete form ę 
par un Particulier, qui a du credit &  du 
favoir, 8c qui eft: fort au fait du C om - 
merce &  de la N av iga tio n  -. I l  s ’c ft  
charge de l ’e xecutio n; E t ,  com m e il a 
donnę des de'monft:rations evidentes de 
la praticabilite' de fon Projet, ił y  a at- 
tire un grand nombre de Perfonnes, q ui 
ont interet  a co operer a la reuffite de 
cette  recherche. Il fe propofe d ’examiner 
1’ Ile de Califirnie &  d ’autres Terres, qui 
fe trouveront a fon paflage, &  de faire 
des Etabliflcmens de Com m erce dans les 
l ieux, ou cela pourra fe faire en furete 
8c avec fucces. On apportera une at- 
tention  particuliere a ne pas enfreindre 
les T raite s ,  n iufu rper  les D roits  d’au- 
cune Puiflance de 1 'Europę, ll ne s ’ agit  
que de faire des decouvertes, dont on a 
deja des idees, qui fe m on ten t prefque a 
des certitudes.

On apprend de tous cóte's, que Ies Re- 
formes en France offrent au Roi, leur 
Souverain, cinquante M illions, 8c de s’ 
engager a p aytr  IT n teret  d un pareil  
Fonds, pour faire revivre l ’Edit de Nan­
tes, dont la revocation, ainfi q u ’il eft 
connu de toute VEuropę a cause la ruinę 
du R ofaum e, tant par la tr ..nsmigration 
des Refugtes, qui ont err porte a v tc  eux 
leurs Effets, k u r s  M anufaftures, 8c leur 
induftrie, q u e  par la p r ivań o n  des R i-



chefffs qui refultent du Commerce €t du 
trafie. On pretend, que 1’affaire eft deja. 
bien avancee. La liberte de Confcience 
leur fera, dit on. accordee avec la per- 
miffion de batir des Tem ples dans les 
principąles V illes de France, . On parle 
meme d’en voir conftruire deux a ,Parts.
On ajoute, que les fu ifs  oftrent aufli au 
R o i de France une Somme tres-confide* 
rabie pour l’acq lifition de l’ Ile des Ci- 
gnes, qui n eft feparee du Gros-CatFou 
que par un Pont de Bois : Ils y  habite- 
roient en Communaute, &  y  batiroient 
une Sinagogue. Le tems nous apprendra
ce qui en eft.

De Franćfort le 30. Mars.
L e s  L e ttre s  de la Tburinge portent* 

que la Cavallerie Pruffienne fait des m ou- 
vemenS continuels du có te  de Naum- 
bourg> Weijfenfelst Merfebourg IRZeits.

On mande d'Eichsfelds que ce Pays 
doit chaąue jour fournir a M.-.nden 24. 
charriots atteles pour tranfporter le M a- 
g a z i n ,  qui etoit dans cette V ille ,.a  Ltch- 
tenau. On ajoute, que les Deputes par- 
tis depuis quelque tems charges de faire 
au Prince Ferdinand  de Brunswick les 
plus fortes reprefentations au fujet des 
100. m ille ecus de cóntributions, que le 
Pays d’ Eichsfeld doit payer, avoient fort 
peu d’efpoir de reuflir dans leur negocia- 
tion, de forte qu’on faifoit Pimpoflible 
pour tacher de raffeptbler cette formne. 
Suivant les derniers avis de Dres de la 
Garnifon de cette V ille etoit afctuel- 
lement compose'e de 9. Bataillons; l ’on 
tranfportoit de cette V ille  vers Freyberg 
ąuantite d’armes 8c de M unitions, dont 
chaąue Convoi etoit regulierement efcor- 
te par 2. a 300. hommes, & l ’ on.avoit 
tout lieu de croirc, que les P r u f f i e n s  

etoient - dans-Pintention de tenter quel- 
que chofe du cóte de 1’ Ertzgeburg, oii ils 
fe portoient f n force.

On apprend d’ Er!ang, qu’ il y  eft en­
core pafse le 22. dc ce mois 40, a 45.

charrio ts a tte les  de 4- chevaux pour le 
fervice de 1’Arm ee de 1’Em pire, 8c qu ’il 
a egalem ent pafse par cette  Y ille  quel- 
ques D ragons Palatins, a lians chercher 
des chevaux de rem onte a Nuremberg.

L es T ro u p .s  Franęoises font to u jo u rs 
beaucoup de m ouvem tns le  long de la 
Sieg &  dans ces environs; on  n’a cepen­
dant encore rien  apris d’in tereffant de 
1’Arm ee du Bas-Rbin~. C elle des A llies 
e to it  de fon có te  encore fort tran ąu ille  a 
Munfter au depart des dernieres L e ttre s ,
8c l ’on pretendoit, que le P rin ce Ferdt- 
nand de Brunfwick a ttend oit, poflr co m - 
m encer les ope'rations, le retour^ d’un 
C ourrier, que S. A . S . a depeche a Lon­
dres; cependant on con tin u oit a tra v a il- 
ler avec beaucoup de diligence aux ou - 
yragesd e la Citadelle de Munfter.

I , ’on a appns avant h ier, que I s 
Heffiiis avoient inopinem ent abandonne 
F ritz la r ,  &  ąuedans ce tem s les T r o u ­
pes J .  &  R .  n ’eto ien t qu’a 2 . lieues de 
ce tte  V ille . ( . .

L e  Prince Eveque de Fulde a pafse ici 
avant hier venant de fa Refidence, Sc al­
iant a fa Prevote de p h a n n es-B erg a 
Rinckau. L e bruit cou rt depuis ce te m s, 
que les Ennem is o n t de nouv.au occupe 
Fulde; m ais on n’en a p o in t de certitu d e : 
Cependant la pofte , qu.i devoit arriver ce 
m atin  de ces endroits, ne l ’eft point en­
core a& u elL m en t a 5. heyires apres

m idi. • .
L e  Prince de N a f t a u - S a a r b r u c k  arn v a 

aufli en c e tte  Y ille  il y a d .u x  jo u rs, 8c 
il a fa it aujourd’hui la revue de fon R e ­
g im en t.

L es nouvelles du Bas-Rhtn du 25 . 
de ce m ois po rten t, que les Troupes 
F r a n c o i f e s  faifoient de ce có te  la des 
m ouvem ens, que l ’on r gr rdoit com rne 
de prochains avant court urs de la Cam - 
pagne.

De Flambourg le 2f>. M ars. 
Suivant les nouvelles de Stockbolm on



continuoit a faire dans toute la Suede,les 
difpofuions les plus yigoureufes pour la 
prochaine campagne, St deux Regimens 
d ’Infanterie nationnale, &  un de Dra- 
gons deyoient entre autres encore etre 
envoyes a 1’Armee en Pomeranie, inde- 
peridamment des autres renforts, qu on
y  fait pafifer.

Les dernieres nouveIIes du Mecklen- 
bourg portent, que les Troupes Prujjien- 
r,es, qui fe lont emparees de Sc/werin, 
faifoient toutes les difpofitions necef- 
faires, pour bombarder la petite Isle de 
K anincben-W erder, ou les Troupes du 
D uc fe font retirees, 8c oii Fon pretend 
qu’elles ont des vivres pour 5. mois 8c 
beaucoup d’Artil!erie. Au refte les Prufi- 
fiens, qui font forts de 4. a j .  m ille hom- 
mes, paroiffent aufli dans le deffein d’en 
youloir au Chauteau de Domitz, dans 
l'equ-l il y a une garnifon de 400. hom­
mes, 8c ou Fon aflure, que Je Comman- 
dant a fait toutes les difpofitions, pour 
fe defeńdre en cas d’attaque. U n petit de- 
tachement de Troupes Prujftennes s ’eft 
d ’ailleurs porte a Boitzebourg le 21. de 
ce mois, &  en a exige 30. Recrues, qui 
feront neanmoins d’autant plus difficiles 
a fournir, que la plus part des jeunes 
gens, s’en etoient fauves d’avance.

De Stockhclm le 26. M ars.
L a Commiftion R oiale attend de jour 

en jour deux nouveaux Com plices des 
troubles fufcites dans les Provinces du 
Royaum e. On croit qu’apres leur ar- 
rivee, le Souverain Tlrinunal de Juftice 
prononcera fentence contrę tous les Cri- 
niinels d’ Etat, dctenus dans les Prifons 
de cette V ille depuis pres de huit mois.

De C burg le 1. A v rtl.
L ’on a fcu ici les details fuivans au 

fujet de ce qui s’eft pafse dernierement 
du cóte de Saalfield. Un Corps de T rou ­
pes PruJJiennes compofe de y. a 6. mille 
hommes tenta de furprendre łe 27. du

moi# dernier les Re'gimens J. 8c R. qui 
etoient a Saalfild; mais fur Pavis, qu’ils 
en eurent, ils fortirent de cette Vilie- a 
peine etoient.ils dehors,que les Prujjtens 
arriverent vers les 2. heures apres midi; 
fur quoi Fon efcarmoucha de part 8c d’ 
autre pendant quelques heures, en faifant 
un fcu d’Artillerie fort vif, l i  eft certain, 
que la perte des Prujjtens a ete,dans cet­
te occafion confiderablement plus grandę, 
que celle ues Troupes J. Sc R . ces der­
nieres ayant pris fur les rnontagnes une 
pofition fort avantageufe. Les Troupes 
J,. 8c R . marcherent cependant a Gfżjen- 
thal Sc Judenbach, ou elles furent ren- 
forcees par celles de 1’Empire, qui etoi- 
cnt dans ces environs, apres quoi elles 
marcherent de nouveau en avant; mais 
leś Pruffietis avoient abandonne des hier 
Saalfield, fe repliant par Po fen den fur 
Neuftadt a FOrta,

De Varjonie k  i$ .A v r i l.
On apprit hier par une pftafete depe'- 

chee de Dres de, que S- A. plc-aoraie ac- 
coucha d’un Prince Eleftoral l e i 3 - d u  
courant. La joye que la Cour a conęu 
de cette nouvelle fera celebre'e par un 
Gala qui durera trois jours de fuite.

Les dernieres Lett-es de C nflanttno le 
nous annoncent, que Fune des Sultanes 
accoucha le 14- du mois pafse d’une 
PrincelTe. Ce joyeux evfnernent donnant 
lieu d’efperer, que de tout ce qu’ il y  a d’ 
autres Sultanes au Serrail il pourroit 
aufti bientót y avoir des S.ucccflturś, on 
y  tira le canon le jour apres fes couches, 
Sc on donna ordre en m em e tems dans 
toutes les rues, que Fillumination, deja
toute prete, e u t  a durer 7 .  jours confe-

c u t i f s .
Les M in iftres des Cours e'trangeres, y 

refidans, aian t a c ette  occafion fait de 
grandes depenfes, le Grand-Seigneur en 
parut etre tres fatisfait..
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S U P P L E M E N T  a  l a  G A Z E T T E  d e  VARSOVIE

DU 18. A v RIL 17 5 9 .

B e Nuremberg» le 2%. M ars.

Suivant Ies avis , qul nous font venus de nęs Poftes avances, Ies Ennemis re- 
commencent a vouloir s’approcher de notre Gordon , tant du cóte' de la Tb te­

rm ie  que du cóte d ela  Hejfe. N ous fommes en confequence par tout Tur nos 
eardes afin d’etre en etat de les bien recevoir de quelque cóte qu’ils fe prelentent.

Au refte nous avons abandonne le Territoire de Hirfchfdd  apres en avoir tire 
une partie des argens d’execution , qui y  avoient ete impofes , 8c pris des ótages 
pour la furete de ce qm refte a payer, fo n  a auffi traniporte auparayant &  m is en 
furete le M agazin , dont on s’eft empare dans ces endroits , ou un Corps contide- 
rable d’Ennemis eft entre apres que nous en fommes lortis. Les patroui.Ues de ce 
Corps, qui ont rencontre quelques uns de nos poftes, ont meme de;a tiraille eon-
8re eux, &  fe font enfuite retirees fur le champ. '

Le General de Broune, qui e'toit a Saaljeld avec 4. Batail.ons, y fut d auleurs 
attaoue le 26. apres midi par un Corps Ennemi compofe dTnfanterie 6c de Cava r 
lerie qui lui etoit au double fuperieur en nom bre, &  qui avoit avec foi une 
nombreufe A rtilierie. M algre cette fuperiorite M- de Broune tient la meilleure con- 
tenance vis a vis des Ennem is, Sc par une canonade , qui dura trois heures , 11 les 
difperfa plufieurs fois , 8c les obligea de plier , de forte que vo y an t, qu il etoit 
im poffible de 1’entamer ni de droite ni de gauche , ils prirent enfin le parti de le 
tourner fur Et b e l ,  pour lui gagntr. leshauteurs &  lui couper le paffage pnncipal; 
M ais M , de Broune rendit encore cette manceuvre inutile, il prevint les Ennemis 
e n  marchant en bon ordre &  a  leur vue fur Grcefenthal, 8c quoiqu’ ils tachafient 
de tomber fur fon arriere gardę compofee de 4. Compagnies de Grenadiers, ils- ne 
lui purent faire grand dom m age, &  ne lui tuerent ou blelferent , que tres peu e 
monde ; M . &  Alton Capitaine de Grenadiers de Saint fut entre autres blefie óans 
cette occafion. L a  perte que 1’ Ennemi afaite par la  Canonnade, dont on a parle, effi 

en revanche conliderable.
B u  30, i/Lars.

Des avis ulterieurs nous apprennent, qu’ un D etachem ent de Troupes Enne- 
m ieś a attaque le 26. entre plauen Sc Oelfnttz un de nos Poftes avances ; mais que
ce D e'tachem ent a ete repoufie par nos T rou p es. v

Comme de notre part on ne cherche qu’a fe reffierrer de plus pres ,  on a pour 
cet effet abandonne quelques endroits fitues en avanf, Sc nommement . ojf oc 
menau, les poftes qui fe font retires de ce dernier endroit &  des environs, n ont en 
aucune facon ete inquietes par les Ennemis : M ais en marchant de H o.ff ur c>ne: -  
bert le  General de Campitelli a ete attaque par un Corps confide.rable de leurs 
Troupes; on s’eft longtems canonne de part &  d’autre;  ̂ mais enfin les Ennemis 
fe font retires, Sc AL de Capitelli a tranquilem ent pour.(uivi fa marc



Qn ignore encore quel le a ete la pcrte de 1’ Ennenu a cette ocdafion; ouant a 
la notre, elle eft d’environ 40. hommes tues ou bleifes.

-De Francfort, le 31. M ars.

. cn b m  Ddtachtm ent de Troupćs Pruffiennes compofe de
«SO. hommes d Infantene s etoit fait voir ii y  a quelques jours dans ces env'irons- 
mais que le General de Guafco, qui avoit ete averti de leur marche, ayant de fon 
cote fait quelques Detachem ens de Dragons d ' Ichterbaufeh, pour couvrir le p a ys 
de ce cote-la , les Pruffiens s'etoient retires fans rien entreprendre ?  *

^  JrCS TrOUPes chntinuent au refte de faire beaucoup de mouyemens

? n m n nVirOn T̂0°r mmeS de Ce5 TrouPes fom * Cambourg fur la S a u k, 
dm n, nfan;ten£ ocaiP cnt ]e-Pon t , qui eft dans cet endroit; 4. £fca-
drons de H ouflarsfont a A lt  &  N e u Flemtchen; 200 hommes d’Infanterie N i o (en &  le  
Franc Bataillon de Wunfch cantonne a Salk &  a Hernndorjf. On affure que la 
defertion eft tres grandę dans ce Bataillon; 200. hommes des memes Troupes tant 
Cuiraffiers que Dragons font d’ailleurs des marches &  des contremarches continuel- 
« £ £  ™ « ^ » n > t e r s b o u r g, Z 'H s ,  &  Weiffinfels. 3oo. Hommes tirS  de 

3 egimens dc aux ordres du Major de Bayer ,  fe font d e p lu s p o rte s  de 
Wundersleben a Ktndelbruck* &  de la a Colleda.

r„ „ i r ° \ f Ure d’ailleur?’ <łue Troupes Pruffiennes aux ordres du Prince Henr i  
fe raffembleront a portee de Dresde dans les premiers jours du m ois d ’Avri! pro- 
ch a m , &  que le Quarner-General en fera etabli a Lockvitz. V on prelTc au 
refte avec beaucoup de vivacite la Livraifon des recrues dans toute la Saxe. &  les

rfpdf es”lbJentPennormaintenant *  ™  ^  d’hommes; mais il faut> ^  les
Suiyant lesn ouyejjes de M unfter h  Prince Ferdtnand  de Erunfwick  en eto it 

parta i e „ .  de ce m ois avec le Colonel Com te de Bullow  ,  &  les 4. Aides de 
Pen>',ra/Ux de S> A - S‘ * Pour fe rendre par Wahrendorff a Lippfiadt; &  Je 

r  q|lU * * t6 nomi* d Ge'neral dTnfanterie par le Roi d’Angleterre, 
tnie le Rnrean f *  » meme r0llte- L a  Caifte m ilitaire eft egalement partie ainfi 
marzli r * P° de Campagne , &  le  25. la Garnifon fe tenoit prete a
narauanf rl j ° n a-l°ute’ *llle lfis A llies avoientpris quelques jou rsau -
f  d an slA rfen al de Munfter g. m ille fufils neufs , qui d ’abord avoient ete
transportes a la O tad elle , &  enfuite a W ahrendorff, &  qu’au refte les perfonnes! 
qui etoient aux arrets avoient ete relachees.

On mand„ de Ltppftadt, q.ue le Corps de Volontaires nouyellem eat leve's avoit 
palle par cette Vi!le , o i l u n  Bataillon de Grenadiera etoit entre „  G a ra il

t e Y u fe i d L  aut” !  ‘ " M  “  • *  6t0lIe A r,a lm 'C > qui J e ,o it  i” «<ram m ent

D»n? n.rS l l T S'  f 5 Tr0lipM, r- &  R - ont pris *  Sm altutia,, 0„ ,  derdierement pane par hriang  aliant a Nuremberg.

T  Compagnies de Grenadiers du Regiment de Piemont, qui eft en Gar-
vnnr “  ^  hier en marc^  de cette V ille  ; o n n e  dit point ou e lles

elles’urCo°;sPconVitóaWe '  d°iVent & ^  * d>aUtreS Tr0UPeS’& f°rmer avec


